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Olusegun Obasanjo 
offre ses bons 
offices 
Sage africain consulté par les Nations unies et l’Union africaine (UA) pour le règlement des 
conflits, l’ex-président nigérian avait longuement échangé, le 23 août, à la Cité de l’UA avec le pré-
sident Félix-Antoine Tshisekedi qu’il était venu spécialement rencontrer à Kinshasa, apprend-on 
de la Présidence.    
Il s’est dit prêt à puiser dans sa sagesse en vue de trouver une issue de sortie qui ne compromette 
pas la souveraineté du pays face à l’agression dont est victime la République démocratique du 
Congo (RDC) de la part du Rwanda. Au-delà de cette question sécuritaire, le président Obasanjo 
s’est entretenu avec le chef de l’Etat sur l’agro-industrie.        Page 5

7E ART

Thierry Michel dénonce 
une tentative de censure 
du film « L’empire  
du silence » 

Au cours d’une conférence de 
presse organisée le 23 août à 
Bruxelles, le réalisateur belge a 
estimé que le procès que lui ont 
intenté les frères Balufu, qui va 
se tenir le 30 août, a pour objec-
tif d’interdire son film « L’Em-
pire du silence », sorti en salle 
le 19 janvier 2022, en Belgique 
et en mars 2022 en France, re-
latant vingt-cinq ans de tragé-
die congolaise.
Le cinéaste belge et la pro-
ductrice Christine Pireaux 
sont poursuivis en justice pour 
« contrefaçon » / plagiat par 
Gilbert Balufu Mbaye et Balufu 
Bakupa Kanyinda, réalisateur 
et producteur en 2015 du film 
« Congo le silence des crimes 
oubliés ».                           Page 5

L’international congolais Marcel Tisserand (29 ans) quitte Fenerbahçe en Turquie où il n’entrait pas 
dans le plan de l’entraîneur du club et rejoint Ettifaq Club en D1 Arabie Saoudite pour trois ans. Le 
montant du transfert n’a pas été révélé. Il relance ainsi sa carrière, lui qui était en manque de temps 
de jeu.Arsène Zola a, quant à lui, quitté Chabab Mohammedia au Maroc pour s’engager avec Wydad 
Athletic Club de Casablanca, toujours à la Botola (D1 marocaine). Gaël Kakuta, qui n’a pas joué une 
minute avec Lens depuis le début de cette saison, est courtisé par le FC Nantes qui a proposé 1 mil-
lion d’euros..                 Page 6

Lemba Imbu situé dans 
la périphérie est de 
Kinshasa a connu une 
effervescence particu-
lière, le 23 août, à la suite 
de la mise en service 
d’une nouvelle usine de 
traitement d’eau potable 
censée améliorer la qua-
lité de vie des habitants 
de ce coin de la capitale. 
C’est le chef de l’État, 
Félix-Antoine Tshiseke-
di qui, personnellement, 
a procédé à l’inaugura-
tion de cet ouvrage d’in-
térêt public devant pro-
duire, dans sa première 
phase, 35.000 m3 d’eau 
potable par jour.
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FOOTBALL-TRANSFERTS 

Tisserand en Arabie Saoudite, Kakuta convoité 

par Nantes, Arsène Zola à Wydad

Visite guidée des installations par le Chef de l’Etat

Marcel Tisserand Gaël Kakuta
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DURE ÉPREUVE

Membre du comité stratégique  
de pilotage du PDL et l’un des 
leaders de la Tshuapa, Guy Loan-
do a ainsi matérialisé, à travers 
le lancement de cet atelier, la 
vision du chef de l’État qui tient 
au développement de cette pro-
vince longtemps oubliée. « Ce 
Programme de développement 
à la base est donc la preuve in-
contestable de ce que Son Excel-
lence Monsieur le président de 
la République, chef de l’État, Fé-
lix Antoine Tshisekedi Tshilom-
bo a décidé de mettre fin à cette 
indifférence qui maintenait la 
Tshuapa et ses territoires dans 
le sous-développement », a-t-
il déclaré sous les applaudisse-
ments nourris de la population.
Grâce à ce programme ambitieux 
financé totalement par le gou-

vernement dont l’exécution est 
confiée au Pnud, la province de 
la Tshuapa, indique le ministre 
Guy Loando, subira une trans-
formation fondamentale de ses 
infrastructures au travers des 
investissements et interventions 
programmés. Tous les six terri-
toires de la province de Tshuapa 
subiront ainsi une cure de jou-
vence dans les domaines tels la 
réhabilitation et l’entretien des 
route ;  l’électrification et l’éclai-
rage public ; l’accès à l’eau po-
table. Il faut également prendre 
en compte la  construction des 
bâtiments administratifs et des 
logements ; la construction et la 
réhabilitation des écoles et des 
centres de santé ; l’accès aux in-
trants agricoles et semences.
Le gouvernement conduit  de 

mains de maître par le Premier 
ministre Jean Michel Sama Lu-
konde,  sous le leadership éclairé 
du  chef de l’État, a déjà disponi-
bilisé un montant de 60.309.500 
dollars, avec une moyenne de 
10 millions de dollars par ter-
ritoire. « Du jamais vu dans 
la province de la Tshuapa 
depuis l’indépendance de la 
République démocratique du 
Congo» , fait remarquer le war-
rior Guy Loando Mboyo. La réus-
site de ce projet passe également 
par l’implication de la population 
de la Tshuapa d’où l’appel  de 
Guy Loando à toutes les forces 
vives de la province a s’appro-
prier  cette initiative du chef de 
l’État pour le développement de 
la province.

Blandine Lusimana 

TSHUAPA

Lancement du projet de développement 

à la base
Un accueil délirant a été réservé,  le 23 août,  au ministre de 
l’Aménagement du territoire, Me Guy Loando Mboyo, qui séjourne à 
Boende dans la province  de la Tshuapa dans le cadre du lancement du 
projet de développement à la base de 145 territoires.  

Le Premier ministre, Jean-Michel Sama Lukonde, lançant les travaux à Kenge

Le développement des sports est 
incontestablement une volonté politique. 
Le gouvernement définit la politique 

nationale et les fédérations la mettent en musique.  
Naturellement quand on se fixe les objectifs, il faut 
se donner les moyens d’y parvenir. L’Etat le prouve 
régulièrement avec le football. Et les exemples 
sont légion :  la victoire à la Coupe d’Afrique des 
nations (CAN) des moins de 20 ans en 2007 mais 
aussi  le dernier succès des Diables rouges contre 
la Gambie dans le cadre de la deuxième journée des 
éliminatoires de la prochaine CAN en Côte d’Ivoire.

Mais si une attention particulière est accordée au 
football considéré comme le  sport roi, un appui fi-
nancier devrait toutefois être octroyé aux autres fé-
dérations dont les  athlètes défendent  de la même 
manière  les couleurs du Congo dans les grands 
rendez -vous sportifs. Aujourd’hui, ces disciplines 
ne savent plus comment s’y prendre face à l’éter-
nel problème financier qui freine leur participation 
aux compétitions internationales malgré les enga-
gements pris.

La dure épreuve que vit le handball masculin pour-
tant médaillé de bronze aux 11es Jeux africains de 
Brazzaville 2015 est préjudiciable. Les équipes se-
niors ont manqué les précédents rendez- vous conti-
nentaux en clubs comme en sélection. Cette fois, la 
Fédération congolaise de handball a dû se plier en 
quatre pour éviter que les mêmes causes produisent 
les mêmes effets chez  les  juniors. Les joueurs sont 
passés par toutes les émotions avant de se rendre 
à Kigali en petit groupe. Le Congo échappe de jus-
tesse aux éventuelles sanctions grâce à ce sauve-
tage de dernière minute . 

Face à cette réalité, l’on peut se demander à quoi 
servent les championnats nationaux si au finish les 
athlètes collectionnent les forfaits sur l’échiquier 
continental. Donner la chance à toutes les fédéra-
tions de participer à des compétitions de haute fac-
ture créerait une forme d’émulation. Et le pays en 
tirerait un grand profit d’autant plus que les équipes 
gagneraient en expérience.

Le  Courrier de  Kinshasa
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C’est le chef de l’État, Fé-
lix-Antoine Tshisekedi qui, 
personnellement, a procé-
dé à l’inauguration de cet 
ouvrage d’intérêt public 
devant produire, dans sa 
première phase, 35.000 
m3 d’eau potable par jour. 
Ainsi qu’a eu à l’expliquer 
le directeur général de la 
Régideso dans son mot de 
circonstance, cette nou-
velle unité de production 
s’intègre dans un vaste pro-
gramme quinquennal d’in-
vestissement de son entre-
prise chiffré à 1,35 milliard 
de dollars englobant 66 
projets d’infrastructures de 
cet acabit sur l’ensemble du 
territoire national.
L’usine de Lemba Imbu, 
a-t-il indiqué, fait partie, 
avec celle de Binza Ozone 
en cours d’achèvement, de 

deux grands projets d’in-
frastructures en eau po-
table pour une production 
additionnelle attendue de 
l’ordre de 530.000 m3/jour. 
Exécuté en partenariat 
avec la firme sud coréenne 
Hyundai Engineering, 
l’usine de Lemba Imbu in-
tègre dans sa composante 

deux autres phases res-
tantes d’une capacité de 
82.500 m3/jour chacune.
Quant aux grandes lignes 
liées à l’exécution des 
travaux relatifs à cette 
première phrase, elles 
concernent, entre autres, 
le captage, le dessableur, la 
chaîne de traitement, le bâ-

timent de refoulement, un 
réservoir de 10.000m3 en 
cours de construction, etc.  
Cette première module 
desservira près de 600.000 
habitants de cette partie de 
Kinshasa et, à terme, plus 
de 2 millions des Kinois 
pourront être alimentés en 
eau potable.
Auparavant, le conseiller 
principal du chef de l’État 
chargé du collège Mines 
et Énergie avait mis une 
emphase particulière sur 
l’ambition désormais affi-
chée de la RDC d’atteindre 
la moyenne africaine de la 
desserte en eau potable 
évaluée à 60%. Il a salué les 
efforts du président de la 
République dans ce secteur 
avant d’inviter les princi-
paux bénéficiaires à s’ac-
quitter des factures tout 

en les exhortant à éviter 
les raccordements fraudu-
leux et, surtout, à ne pas 
empiéter sur les emprises 
de la Régideso. Lancés en 
juillet 2020, les travaux de 
construction de l’usine de 
Lemba Imbu ont mis deux 
ans pour un coût total de 
67. 914.000 dollars et ont 
été financés en grande par-
tie par le gouvernement 
sud-coréen. Notons que 
plusieurs officiels repré-
sentant les institutions du 
pays ont pris part à cette 
cérémonie inaugurale qui 
s’est achevée par la visite 
des installations par le chef 
de l’État, Félix Tshisekedi 
qui, au passage, a reçu un 
accueil chaleureux de la 
population concernée.

Alain Diasso

Lokua Kanza a partagé sa pen-
sée sur le genre qu’il voudrait 
voir son artiste développer. Sa 
vision pour les trois années à 
venir, il l’a énoncée de la sorte : 
« Pamela a, aime déjà un 
style, mais je souhaite sincè-
rement, je le dis également 
à tous les jeunes artistes qui 
vont nous écouter, c’est facile 
de vouloir faire la musique 
américaine, du ndombolo. Il 
est très important de faire une 
musique qui touche d’abord 
l’artiste, moi je serai un ac-
compagnateur, je vais l’aider 
dans sa démarche mais je 
mets un point d’honneur, j’y 
insiste et c’est la seule chose à 
laquelle je tiens souvent, c’est 
de faire une musique qui est 
nôtre avec une coloration 
africaine ». La star a affirmé 
croire que cette voie va forcé-
ment réussir à la jeune chan-
teuse âgée de 26 ans à ce jour.    
« A court terme, je tiens à 
ce que nous travaillons en-
semble à renforcer tout ce 
qu’elle a et ensuite lancer 
un premier single pour voir. 
Nous pouvons avoir nos idées 
en tant qu’artistes, mais ne 
savons pas prévoir la réac-
tion du public en face », est le 
process énoncé par l’interprète 
de Plus vivant. Savoir aussi que 
les attentes de Lokua Kanza ne 
sont pas à proprement parler 
de réaliser des ventes record à 

l’entame. « Mon rêve en tant 
que producteur de Pamela et 
des autres artistes que j’aime-
rai avoir, c’est de voir com-
ment faire en sorte que nous 
ici au Congo, ou ailleurs, si je 
signe d’autres artistes étran-
gers, nous ayons de grands 
artistes », a-t-il plutôt affirmé 
au Courrier de Kinshasa. De 
fil en aiguille, il a évoqué avec 
modestie son apport dans la 
carrière d’Ekumani, ce feu 
chanteur congolais jouissant 
d’une réputation incontestée à 
l’échelle planétaire. « En l’oc-
currence, j’ai eu la chance, 
paix à son âme, de partici-
per à l’album de Papa Wem-
ba qui est l’une de nos stars 
mondialement connue. Du 
côté des dames, il y a très 
longtemps, nous avions Abeti. 
Mais aujourd’hui, il n’y en a 
aucune », s’est-il désolé. D’où 
son vœu de hisser sa protégée 
dans ce cercle bien restreint 
comme il l’a déclaré : « J’aime-
rai beaucoup que Pamela en 
fasse partie ».
 
Un diamant à travailler 

Ne tarissant pas d’éloges au su-
jet de son artiste, Lokua Kan-
za a souligné parlant d’elle  : 
« C’est un vrai diamant qu’il 
faut travailler, emmener très 
loin. Et mon rêve avec elle, 
si elle le veut bien, sincère-
ment je pense qu’il faut lui 

donner la chance, l’encadre-
ment nécessaire car Pamela 
a ce potentiel qu’ont toutes 
les grandes chanteuses du 
monde. Je vous demande 
à tous de la soutenir. Il y a 
beaucoup de travail à faire 
en amont, nous en avons par-
lé ensemble et comment s’or-
ganiser. Lorsqu‘on voit un ar-
tiste international, on pense 
que cela vient du coup, non 
il n’en est rien de tel. Il faut 
beaucoup, beaucoup, beau-
coup de travail ».
C’est de manière assez naturelle 
que, après avoir accompagné 
l’artiste pendant les cinq der-
nières années, usant de divers 
conseils, Lokua Kanza la prend 
officiellement sous son aile, lui 

ouvrant les portes de son label, 
Nzela Productions. Membre du 
groupe d’accompagnement de 
la star lors de ses concerts à 
Kinshasa, avec notamment Laë-
titia Lokua, sa nièce, Pamela Ba-
ketana a fait ses preuves auprès 
de son coach et mentor d’autre-
fois. Avoir gardé ces attaches 
avec lui, a permis à ce der-
nier, a-t-il affirmé, de mieux la 
connaître. C’est donc le gérant 
de Nzela poductions qui a pris 
l’initiative de produire la jeune 
chanteuse. Il a dit au point de 
presse lui avoir fait sa proposi-
tion à travers une demande for-
mulée en ces termes : « Mama, 
est-ce que cela te dirait que je 
te signe dans ma boîte ? » Ce 
à quoi elle a répondu par l’affir-

mative. Ainsi, Pamela a partagé 
sa satisfaction d’avoir signé avec 
l’icône de la musique congolaise 
affirmant : « Je suis contente 
que Lokua m’ait choisi, qu’il 
ait confiance en moi parce que 
c’est une légende et quelqu’un 
que je respecte beaucoup. Il 
a travaillé avec des légendes 
du pays et d’ailleurs. Je crois 
que j’ai vraiment de la chance 
d’être comptée parmi les per-
sonnes qui ont travaillé avec 
lui. Je suis d’avoir cette grâce 
aujourd’hui, je le tiens pour 
une grâce de travailler avec 
Lokua Kanza parce que je 
vais beaucoup apprendre de 
lui, je le sais ».  
Coach de Pamela Baketana en 
2017, lors de sa participation à 
The Voice Afrique francophone, 
Lokua Kanza a porté sa candi-
dature comme l’aurait fait un 
mentor et l’est devenu à force 
jusqu’à son sacre. Mentionnant 
cet épisode où il fit sa connais-
sance, il a indiqué : « En tant 
que chanteur, j’étais très tou-
ché parce qu’il est très rare 
de voir, malgré son jeune âge, 
la dextérité qu’elle avait. Je 
sais de quoi je parle car tout 
le monde peut chanter mais il 
existe des paliers. Pamela fait 
partie de ces rares chanteurs 
et chanteuses que j’ai rencon-
tré dans ma vie dans lequel 
j’ai vu un potentiel énorme ».

Nioni Masela

LEMBA IMBU

Mise en service de l’usine de traitement d’eau
Lemba Imbu situé dans la périphérie est de Kinshasa a connu une effervescence particulière, le 23 août, à la suite de la mise 
en service d’une nouvelle usine de traitement d’eau potable censée améliorer la qualité de vie des habitants de ce coin de la 
capitale.  

Le président de la République visitant les installations 

PRODUCTION

Lokua Kanza signe Pamela Baketana pour trois ans 
Signé en bonne et due forme le samedi 20 août en présence de son manager Béni Baketana face à la presse conviée à 
l’événement au Restaurant 19, le contrat liant désormais Nzela Productions à la jeune chanteuse est le premier engagement du 
label en dehors de son artiste habituel, l’interprète de Wapi yo ?, son gérant et initiateur.  

Lokua Kanza et Pamela Baketana signant leur contrat /DR
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Le rapport annuel pour 
l’exercice 2021 de la Cel-
lule technique de coordi-
nation et de planification 
minière (CTCPM) apporte 
un éclairage au sujet de la 
répartition des carrés mi-
niers sur toute l’étendue 
du territoire national. Il en 
ressort que l’ancienne pro-
vince du Katanga compte 
le plus grand nombre de 
titres miniers. Historique-
ment, elle est aussi la seule 
province où le pays dispose 
des données certifiées sur 
le potentiel minier. Un 
simple calcul permet d’ar-
river au constat que deux 
des quatre nouvelles pro-
vinces de l’ex-Katanga, en 
l’occurrence le Haut-Ka-

tanga et le Lualaba, 
comptent les 1 472 titres, 
représentant près de la 
moitié du volume total des 
carrés miniers.
Dans l’ensemble, les 
provinces ayant le plus 
grand nombre de titres 
miniers sont le Haut-Ka-
tanga (699), le Lualaba 
(542), le Kongo cen-
tral (233), le Tanganyi-
ka (231) et le Maniema 
(154). Réputé également 
comme province minière, 
l’ex-Kivu constitue ef-
fectivement la deuxième 
région la plus active sur 
le plan minier avec 154 
titres miniers pour le 
Maniema et 143 pour le 
Nord-Kivu. Par ailleurs, 

l’activité minière reste la 
locomotive de la crois-
sance RD-congolaise qui 
s’est établi à 6,2 % contre 

1,7 % en 2020. Ce chiffre 
provenant de l’évaluation 
annuelle du Fonds moné-
taire international place 

le pays au-delà du taux 
de 4,5 % enregistré en 
Afrique subsaharienne.

Laurent Essolomwa

ACTIVITÉ MINIÈRE

L’ex-Katanga détient près de la moitié des titres 
L’ancienne province katangaise dispose de 1 472 des 2 916 titres miniers répertoriés en République démocratique du Congo. 
Divisée en quatre nouvelles provinces suite au découpage territorial, le Haut-Katanga vient en tête avec un volume de 422 
titres jugés actifs.  

Site minier près de Lubumbashi/DR



L E  C O U R R I E R  D E  K I N S HA SA RDC/KINSHASA | 5N° 4322 jeudi 25 août 2022

Thierry Michel se rend en 
République démocratique du 
Congo (RDC) pour une tour-
née de présentation du film au 
Congo en août et septembre 
à Kinshasa, Goma, Bukavu et 
Kisangani. Avec sa produc-
trice, Christine Pireaux, il y est 
poursuivi en justice à la  suite 
d’une citation pénale directe 
à comparaître le 10 mai 2022 
devant un tribunal de Kinsha-
sa, indique un communiqué, 
précisant qu’ils sont accusés 
de « contrefaçon » / plagiat 
par Gilbert Balufu Mbaye et 
Balufu Bakupa Kanyinda, réa-
lisateur et producteur en 2015 
du film « Congo le silence des 
crimes oubliés ». Néanmoins, 
rappelle le réalisateur,  à 
cause de ces accusations « ca-
lomnieuses », plusieurs ana-
lyses détaillées ont été faites 
par des experts congolais et 
belges et ont conclu à l’ab-
sence totale de contrefaçon.

Procès bâillon 

Pour sa part, Me Alexis 
Deswaef a qualifié l’accu-
sation de contrefaçon de 
« grotesque » et le procès de 
« procès bâillon » (procédure 
consistant à étouffer la voix 
d’un acteur hostile en le dis-

suadant de poursuivre son ac-
tion par la menace d’un éven-
tuel procès. NDLR). Pour ce 
faire, il a estimé que la justice 
congolaise devrait déclarer la 
plainte « irrecevable » à titre 
principale et « infondée à titre 
subsidiaire ».

Faire saisir et interdire le 

film

Pour Thierry Michel, qui a ré-
alisé 13 films sur le Congo en 
30 ans, l’objectif de ce procès 
est de faire saisir et interdire 
le film « L’Empire du silence ». 
« C’est profondément poli-
tique d’interdire le film. Il 
y a quelque chose qui n’est 
pas clair dans ce dossier. 
Des gens liés au passé tra-
gique ne veulent pas que le 
film soit diffusé car il peut 
amener certains d’entre eux 
devant un tribunal national 
ou international », a-t-il sou-
tenu.  A cet effet, le cinéaste 
belge a estimé que toute in-
terdiction de diffusion du film 
serait une atteinte grave à la 
liberté d’expression et une 
censure incompréhensible 
de la parole des victimes qui 
s’expriment courageusement 
dans ce film et attendent de-
puis des années que justice 

leur soit rendue, d’autant plus 
que, a-t-il rappelé, ce film a 
été largement diffusé depuis 
plusieurs mois, notamment 
à Kinshasa, fin novembre 
2021. Thierry Michel rappelle 
avoir déposé deux plaintes 
conjointes, pour diffamation, 
devant les tribunaux belges 
et congolais, car une décision 
de justice en RDC, favorable à 
la requête des frères Balufu, 
entraînerait la saisie et l’inter-
diction du film « L’empire du 
silence ».

Risque d’arrestation 

Lors de ce procès à Kinshasa, 
explique-t-on, l’arrestation et 
l’emprisonnement de Thierry 
Michel et Christine Pireaux 
peuvent également être or-
donnés et appliqués sur le 
champ pour une période de 
1 à 5 ans de prison » (article 
101 du Code pénal congolais). 
« Ce n’est pas un hasard 
si cette accusation arrive 
alors que le plaidoyer du 
Dr Mukwege et la campagne 
JUSTICE FOR CONGO, re-
layée par les grandes orga-
nisations internationales de 
défense des droits humains 

et par la société civile congo-
laise, relance la classe poli-
tique congolaise et la com-
munauté internationale 
pour agir contre les auteurs 
des massacres perpétrés au 
Congo depuis plus de 25 
ans », indique le communiqué 
de presse du cinéaste et de la 
productrice.

Un film pour témoigner 

contre l’oubli 
Pour Thierry Michel, dont c’est 
le dernier film sur le Congo, 
« L’Empire du silence » est 
un film pour témoigner contre 
l’oubli, un film bilan, un film 
pour préserver la mémoire et 
mobiliser afin que les auteurs 
de crimes de guerre soient 
condamnés. « L’impact de 
ce film, qui relate l’histoire 
des 25 dernières années de 
la tragédie congolaise, sera 
fondamental car ce film est 
un outil essentiel de lutte 
contre la méconnaissance 
de l’histoire et contre l’am-
nésie. Il permet un travail 
important de plaidoyer 
pour une justice transition-
nelle telle que défendue par 
le Dr Denis Mukwege ».

Patrick Ndungidi

7E ART 

Thierry Michel dénonce une tentative de censure du film 
« L’empire du silence »
Au cours d’une conférence de presse organisée le 23 août au Press Club de Bruxelles en Belgique, le réalisateur belge Thierry 
Michel a estimé que le procès que lui ont intenté les frères Balufu, qui va se dérouler le 30 août, a pour objectif de faire saisir 
et interdire son film « L’Empire du silence », sorti en salle le 19 janvier 2022 en Belgique et en mars 2022 en France, relatant 25 
ans de tragédie congolaise.    

Une vue de la conférence de presse 

Ayant une parfaite connais-
sance de la situation sécuri-
taire à l’est de la République 
démocratique du Congo 
(RDC) et des acteurs natio-
naux et régionaux, il avait 
longuement échangé le mar-
di 23 août à la Cité de l’Union 
africaine avec le président 
de la République, Félix-An-
toine Tshisekedi Tshilombo, 
qu’il est venu spécialement 
rencontrer, apprend-on 
d’une dépêche de la cellule 
de communication présiden-
tielle.   
Désigné envoyé spécial en 
RDC par le secrétaire général 
de l’ONU, Ban Ki-Moon, il y a 
quatorze ans en pleine crise 
sécuritaire en RDC, l’ancien 
chef de l’Etat nigérian avait 
réussi à trouver une conver-
gence des vues entre prota-
gonistes. Aujourd’hui, a-t-il 
soutenu, il est prêt à puiser 

dans sa sagesse en vue de 
trouver une issue de sortie 
qui ne compromette pas la 
souveraineté du pays face à 
l’agression dont est victime 
la RDC de la part du Rwan-
da. L’ancien président nigé-
rian, dans sa casquette d’ar-
tisan de la paix en Afrique, a 
promis de mettre en exergue 
son expérience pour la paci-
fication de ce coin du pays.
Au-delà de cette question 
sécuritaire, le président 
Obasanjo a échangé avec le 
chef de l’Etat sur l’agro-in-
dustrie. Aucune réaction n’a 
été enregistrée jusqu’ici au 
niveau de la Présidence de la 
République. Toutefois, après 
ce tête-à-tête avec le chef 
de l’Etat congolais, le pré-
sident honoraire Obasanjo a 
poursuivi son échange avec 
un autre sage congolais, en 
l’occurrence Vital Kamerhe 

Lwa Kanyingini Nkingi qui 
dispose, lui aussi, de son 
plan de sortie de crise à l’est 
de la RDC. Rien n’a filtré de 
cette deuxième entrevue de 
la Cité de l’UA organisée en 
présence du vice-Premier 
ministre et ministre des Af-
faires étrangères Christophe 

Lutundula  Apala. Rappelons 
que le 22 août, le président 
national de l’UNC signait son 
retour politique en annon-
çant une tournée à l’Est du 
pays.

Qui est Obasanjo ?

L’homme n’est pas à sa pre-
mière visite dans la capitale 
congolaise. Depuis l’arrivée 
de Félix Tshisekedi, celle-
ci constitue la troisième du 
genre. Grand négociateur, 
il avait été désigné comme 
médiateur par l’ancien se-
crétaire général de l’ONU, 
Ban Ki-Moon, en 2013, dans 
la crise entre le gouverne-
ment congolais et le M23. En 
tant qu’envoyé spécial des 
Nations unies, il maîtrise re-
lativement les méandres des 
montagnes de l’Est.
Notons aussi qu’il est l’un 
des plus grands fermiers de 
son pays. Il a de l’expérience 

dans l’agriculture, spéciale-
ment dans l’agro-pastoral. 
Il est à la base de la créa-
tion de l’Institut internatio-
nal tropical de technique 
agricole à Bukavu en 2019. 
Ceci étant, ses conseils sont 
les bienvenus pour l’actuel 
président en exercice de la 
Sadc, d’autant plus que le 
thème pour l’exercice 2022-
2023 est l’agro-business. Du 
côté interne, la RDC est im-
pliquée dans un programme 
de la transformation agricole 
(ATA- RDC). C’est une ini-
tiative du chef de l’État mise 
en œuvre en février 2022 
par le ministère de l’Agricul-
ture. Rappelons en passant 
qu’Olesegun Obasanjo a été 
casque bleu pendant l’inter-
vention des troupes des Na-
tions unies au Congo-Kinsha-
sa de 1960-1961.

Alain Diasso

DIFFÉREND RDC-RWANDA

Olusegun Obasanjo porteur d’un plan de sortie de crise
Ancien président de la République fédérale du Nigeria, Olusegun Obasanjo est considéré comme un sage africain consulté par 
les Nations unies et l’Union africaine pour le règlement des conflits.  

Olesegun Obasanjo 
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Le défenseur central inter-
national congolais, Marcel 
Tisserand (29 ans), quitte 

Fenerbahçe en Turquie où il 
n’entrait pas dans le plan du 
l’entraîneur du club. Il re-

joint la formation  d’Ettifaq 
Club en D1 Arabie Saoudite 
pour trois ans. Le montant 
du transfert n’a pas été ré-
vélé. Il relance sa carrière, 
lui qui était en manque de 
temps de jeu. A Ettifaq 
Club, le joueur formé à Mo-
naco et passé par Lens et 
Toulouse en France, Wolfs-
burg et Ingolstadt en Alle-
magne sera sous les ordres 
de l’entraîneur Patrice Car-
teron, ancien entraîneur du 
Tout-Puissant Mazembe de 
Lubumbashi.
Son coéquipier en sélection, 
le milieu offensif Gaël Kaku-
ta n’a pas joué une minute 
avec Lens depuis le début 
de cette saison, étant claire-
ment en instance de départ. 
A 31 ans, il est courtisé par 
le FC Nantes qui a propo-
sé 1 million d’euros. A un 
an de la fin de son contrat, 
Lens a fixé sa clause libé-
ratoire à 4 millions d’euros, 
selon Footmercato. Il sera 
libre à partir de juin 2023.  
Le transfuge d’Amiens a 

joué dans une dizaine de 
clubs, notamment Chelsea, 
Fulham, Bolton Wanderes, 
Dijon, Vitesse Arnhem, La-
zio Rome, Rayo Vallecano, 
Séville FC, Hebei China 
Fortune, Deportivo La Co-
rogne.
L’on apprend que le latéral 
gauche international Ar-
sène Zola a quitté Chabab 
Mohammedia au Maroc 
pour s’engager avec Wy-
dad Athletic Club de Casa-
blanca, toujours à la Botola 
(D1 marocaine). Formé à la 

Katumbi football Academie 
de Lubumbashi, l’ancien 
défenseur du Tout-Puis-
sant Mazembe où il est parti 
libre, Arsène Zola a paraphé 
un contrat de 4 ans avec le 
club champion d’Afrique en 
titre.  Le FC Nantes s’inté-
resse au jeune belge Largie 
Ramazani (21 ans), buteur 
avec Almeria contre Real 
Madrid en première journée 
de la Liga. L’on attend voir 
si le joueur pourrait quitter 
l’Espagne pour la France.

 Martin Enyimo

La cérémonie de signa-
ture s’est naturellement 
déroulée en présence du 
ministre des Sports et 
Loisirs, Serge Chembo 
Nkonde, pour le compte 
du gouvernement, et du 
président intérimaire de la 
Fédération congolaise de 
football association (Féco-
fa), Donatien Tshimanga.
Sébastien Desabre a la 
mission de former une 
équipe compétitive pour 
la suite des éliminatoires 
de la Coupe d’Afrique des 
nations Côte d’Ivoire 2024. 
La RDC a pris un mauvais 
départ avec deux défaites, 
à domicile contre le Gabon 
en première journée, et à 
Khartoum en deuxième 
journée contre le Soudan.

Ancien sélectionneur des 
Cranes d’Ouganda qui 
les avait qualifiés pour 
la CAN 2019 en Egypte, 
Sébastien Desabre a été 
engagé pour sa connais-
sance du football afri-
cain, lui qui a entraîné 
des clubs aussi bien au 

Maghreb qu’en Afrique 
subsaharienne. Il devra 
faire oublier l’Argentin 
Hector Cuper qui n’a pas 
réussi à emmener la RDC 
à la Coupe du monde Qa-
tar 2022, éliminée au bar-
rage par le Maroc.

M.E.

FOOTBALL-TRANSFERTS

Tisserand en Arabie Saoudite, Kakuta convoité par Nantes, 
Arsène Zola à Wydad
A sa dernière semaine avant la clôture, le mercato reste ouvert pour les Congolais.  

Gaël Kakuta

Marcel Tisserand

LÉOPARDS

Le sélectionneur Sébastien Desabre 
a signé le contrat 
Le technicien français Sébastien Desabre, arrivé à Kinshasa le 19 août 
après avoir rompu à l’amiable son contrat avec le Chamois Niortais 
(L2 France), a signé en bonne et due forme, le 23 août, à Kinshasa son 
contrat de trois ans, avec le gouvernement congolais, pour le poste de 
sélectionneur des Léopards seniors de la République démocratique du 
Congo (RDC).

Sébastien Desabre entre le ministre des Sports et le président par interim de la Fécofa 

La Linafoot a fixé les condi-
tions aux clubs devant 
prendre part à la Ligue 1. Il 
faudra d’abord conclure les 
formalités administratives, 
dont la tenue des assemblées 
générales ordinaires, s’ins-
crire pour la nouvelle saison, 
s’acquitter des dettes et re-
devances de la saison passée.
Rappelons que la 27e édition 
du championnat de la Ligue 
1 ne s’est déroulée qu’en une 
seule manche (phase aller), 

à la suite de l’interruption 
pendant quasiment trois 
mois du championnat due 
aux difficultés de transport 
aérien des clubs dans l’ar-
rière-pays. Et la Ligue 2 ne 
s’est jouée en deux manches 
(aller et retour) que dans la 
zone ouest. La Linafoot est 
appelée à prendre toutes les 
précautions afin d’organiser 
de manière idoine la sai-
son 2022-2023.

M.E.

LINAFOOT

La 28e édition du championnat 
démarre le 1er octobre
La 28e édition du championnat nationale de football ainsi 
que la 7e  édition de la Ligue 2 démarre le 1er octobre 
2022, annonce le secrétariat de la Ligue nationale de 
football (Linafoot) dans un communiqué de presse du 
mardi 23 août. Le calendrier de la saison 2022-2023 
sera mis à la disposition des clubs de Ligue 1 dès le 2 
septembre, soit deux semaines avant le coup d’envoi du 
championnat. Celui de la Ligue 2 sera disponible le 15 
septembre.

La Linafoot annonce le début du championnat pour le 1er octobre
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Une trentaine de sages-
femmes venues des hôpitaux 
de référence de Talangaï et de 
Makélékélé ainsi que de l’hô-
pital Mère-Enfant Blanche-
Gomes prennent part à la 
formation financée par l’am-
bassade de France au Congo, 
dans le cadre du projet Pisca 
2022-2023. La formation va 
durer deux jours et sera ani-
mée par deux spécialistes, un 
gynécologue-obstétricien et 
un psychologue-clinicien.
L’activité vise deux objectifs 
principaux résumés autour 
du renforcement des capa-
cités des sages-femmes, leur 
permettant de bien assurer la 
prise en charge psychologique 
et émotionnelle des femmes 
pendant la grossesse et aussi 
après l’accouchement.  
La formation qui fait suite à 
celle déjà animée à Kinkala, 
chef-lieu du département du 
Pool, est une approche de 
solution idoine à la probléma-

tique de décès maternel et in-
fantile au Congo.
« Plusieurs facteurs peuvent 
affecter le bien-être psycho-
logique parmi lesquels le 
stress, les difficultés finan-

cières, l’absence d’aide dans 
l’entourage, les conflits 
dans le couple et les pro-
blèmes de santé. Ces chan-
gements influencent le bon 
accouchement et la suite du 

processus. Au Congo, mal-
gré la réduction de 51%, la 
mortalité maternelle restée 
encore élevée. Elle est pas-
sée de 890 décès maternels 
pour 100.000 naissances 

vivantes en 1990 à 436 dé-
cès en 2014. Mais, ces décès 
peuvent être évités si jamais 
ces femmes enceintes sont 
psychologiquement prépa-
rées à l’accouchement », a 
souligné le directeur général 
de l’hôpital général Mère-En-
fant Blanche-Gomes, qui a 
présidé le lancement de cette 
formation.
S’exprimant à cet effet, le 
coordonnateur d’Avenir Ne-
pad-Congo, Etanislas Ngodi, 
a rappelé l’enjeu deladite for-
mation qui, selon lui, s’inscrit 
dans le cadre de la préven-
tion, la détection et le traite-
ment des troubles psychiques 
et moraux des femmes dans le 
contexte de la covid-19.
Le projet Suivi, accompagne-
ment psychologique et émo-
tionnel des femmes enceintes 
en République du Congo a été 
lancé le 1er juin 2022 et pren-
dra fin le 30 décembre 2023.

Firmin Oyé

SANTÉ MATERNELLE 

Vers la prise en charge psychologique des femmes enceintes 
L’association « Avenir Nepad-Congo » a lancé, le 24 août à Brazzaville, avec l’appui financier 
de l’ambassade de France au Congo, une formation de deux jours au profit des accoucheuses 
sélectionnées dans trois hôpitaux, en vue de renforcer leurs capacités professionnelles en matière 
de prise en charge psychologique et émotionnelle des femmes porteuses de grossesses.  

« Plusieurs facteurs peuvent affecter le bien-être psychologique parmi lesquels 
le stress, les difficultés financières, l’absence d’aide dans l’entourage, les 

conflits dans le couple et les problèmes de santé. Ces changements influencent 
le bon accouchement et la suite du processus. Au Congo, malgré la réduction 
de 51%, la mortalité maternelle restée encore élevée. Elle est passée de 890 
décès maternels pour 100.000 naissances vivantes en 1990 à 436 décès en 

2014. Mais, ces décès peuvent être évités si jamais ces femmes enceintes sont 
psychologiquement préparées à l’accouchement »

Les sages-femmes, les animateurs et les organisateurs de la formation posant en famille/Adiac 

Mardi 23 août, entre 18 h 15 
et 19 h 45 (UTC), en plénière 
au Centre International des 
Conférences de Lomé, une 
table ronde en format hybride 
a permis aux institutionnels et 
experts de débattre à propos 
de la lutte contre les faux mé-
dicaments, sous la modération 
de Richard Almavy, directeur 
général de la Fondation Braz-
zaville, à l’origine de cette ac-
tion commune.
La décision qui en est sortie est 
la concrétisation de la mise en 
place d’une Agence africaine 
de médicaments.
Le constat démontre que le 
commerce de faux médica-
ments est très florissant sur les 
marchés de Lomé. L’Afrique en 
serait la plaque tournante mal-
gré les mesures répressives 
mises en place dans plusieurs 
pays.
En 2011, le Forum économique 

mondial estimait ce commerce 
illégal à 200 milliards de dollars 
au niveau mondial.
C’est une idée qui avait déjà 
été lancée par l’Union africaine 
en 2019, et c’est le Rwanda qui 
accueillera le siège de cette 
nouvelle institution.  « Il nous 
faudra un conseil, il nous 
faudra également des fonds 
», affirme Minata Samaté Ces-
souma, commissaire à la santé 
à l’Union africaine.
Sur les marchés de Lomé, les 
faux médicaments sont ven-
dus en vrac à moindre coût. Ce 
sont des tonnes de ces médica-
ments falsifiés qui traversent 
les frontières chaque année.
« Ce dispositif a permis, par 
exemple pour l’année 2021, 
de saisir près de 70 tonnes, 
et d’interpeller et traduire 
devant la justice une dizaine 
de personnes impliquées », 
explique le colonel Yao Kondi, 

directeur de l’Office central de 
répression du trafic illicite des 
drogues et du blanchiment.
Et pourtant, depuis 2018, six 
pays du continent avaient 
lancé l’initiative de Lomé afin 
d’élaborer un plan national 
de lutte. De ce fait, le direc-
teur général de la Fondation 
Brazzaville rappelle que « tout 
ceci au profit des patients, 
puisqu’en fin de compte ce 
à quoi il faut penser, c’est 
de trouver des médicaments 
de qualité à un prix abor-
dable ».
Selon l’OMS, 70% des médi-
caments en Afrique sont im-
portés, ce qui favorise le trafic 
parallèle et la falsification de 
certains produits. Devenu un 
enjeu de santé publique, cela 
fragilise également l’économie 
de la santé dans les pays afri-
cains.

 Marie Alfred Ngoma

TABLE RONDE FONDATION BRAZZAVILLE 

« Lutter contre les médicaments qui tuent en Afrique : 
une approche collaborative et intégrée»
Dans le cadre de la 72e session du Comité régional de l’OMS pour l’Afrique, le ministère de la 
Santé du Togo, le Bureau régional de l’Afrique de l’OMS et la Fondation Brazzaville organisent un 
événement parallèle relatif à la lutte contre les faux médicaments.  

Richard Almavy, directeur général de la Fondation Brazzaville/DR
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Au terme des élections 
législatives, le président 
du parti ou de la coalition 
majoritaire à l’Assemblée 
nationale devient automa-
tiquement président de la 
République de l’Angola qui 
compte 33 millions d’habi-
tants.
Huit partis politiques sont 
en lice, avec un duel atten-
du entre les deux princi-
paux partis : le Mouvement 
populaire de libération de 
l’Angola (MPLA) du pré-
sident sortant Joao Louren-

ço, l’Union nationale pour 
l’indépendance totale de 
l’Angola (Unita) d’Adal-
berto Costa Junior, qui a 
réconforté l’opposition de-
puis son arrivée à la tête 
du parti en 2019. Le MPLA 
est dirigé par le président 
Joao Lourenço, élu en 2017 
et candidat à un deuxième 
mandat.
Les craintes de fraude élec-
torale ont conduit le leader 
de l’Unita, lundi, à deman-
der aux électeurs de rester 
près des bureaux de vote 

après avoir déposé leur 
bulletin afin de surveiller le 
processus électoral.
La commission électorale 
accusée d’être à la solde du 
MPLA a déclaré que l’élec-
tion sera équitable et trans-
parente. Pour la première 
fois de l’histoire de ce pays, 
les Angolais de l’étranger 
ont le droit d’élire le pré-
sident de la République 
et les députés. Le scrutin 
s’annonce particulièrement 
serré.

Yvette Reine Nzaba

ELECTIONS GÉNÉRALES EN ANGOLA

14 millions d’électeurs appelés aux urnes 

Plus de 14 millions d’Angolais sont appelés aux urnes le 24 août pour élire 
220 députés et choisir un nouveau président de la République pour la 
cinquième fois de l’histoire de l’Angola.  

I.Contexte
Le Gouvernement de la République du Congo 
met en œuvre le Projet d’Appui à l’Améliora-
tion du Système Educatif financé par la 
Banque Mondiale pour un montant total de 
30 millions de dollars américains. A cet effet, 
l’Unité de Coordination du PRAASED a l’in-
tention d’utiliser une partie du financement 
pour effectuer les paiements au titre du 
contrat suivant : recrutement du Spécialiste 
en charge de la communication du PRAASED.

II.Mission du Spécialiste en charge de la 
communication du PRAASED.
Sous la supervision du Coordonnateur du 
Projet, le Spécialiste en charge de la commu-
nication, est responsable de toutes les acti-
vités relatives à la gestion de l’information, 
à la communication et à la sensibilisation de 
tous les acteurs impliqués (bénéficiaires, 
structures de mise en œuvre, équipes d’exé-
cution, Comité de Pilotage, Communautés, 
différents partenaires, ….) dans le Projet. 

III.Tâches et responsabilités (Extraits des 
termes de référence) :
Il a pour mission principale  de concevoir et 
promouvoir des stratégies d’information et 
de communication afin d’assurer la visibilité 
du PRAASED et un dialogue permanent 
autour des activités du Projet, de la mise en 
œuvre de la stratégie sectorielle entre les 
intervenants, les bénéficiaires du Projet et 
les différentes parties prenantes /parte-
naires du système éducatif. A ce titre, il/elle 
travaillera en étroite collaboration avec les 
autres membres de l’UCP-PRAASED ainsi 
que les services extérieurs et autres struc-
tures impliquées dans l’exécution du Projet 

(Banque Mondiale, MEPPSA, médias…)

IV. Profil et qualifications requis
Le candidat au poste de Spécialiste en charge 
de la communication doit avoir le profil et les  
compétences minimales suivantes :
•Être titulaire d’un diplôme d’études univer-
sitaires en sciences de l’information et de la 
communication ou autre diplôme équivalent 
(minimum Bac + 5 au moins) ;
•Avoir une expérience professionnelle per-
tinente comme Spécialiste en matière de pla-
nification et de mise en œuvre des activités 
de communication/information, d’animation 
des sessions communautaires, de gestion 
de l’information, de la communication et de 
l’animation des réseaux, des services Web 
ainsi que le renforcement des capacités en 
communication. 
•Avoir assuré au moins une mission similaire. 
Une expérience des projets financés par des 
coopérations multilatérale et en particulier 
une expérience des projets financés par la 
Banque Mondiale serait un atout ;
•Avoir une bonne connaissance en tech-
niques IEC (information, éducation, commu-
nication) développée en milieu rural et urbain, 
et des nouvelles technologies de l’informa-
tion et de la communication (y compris ani-
mation des réseaux sociaux, de site web, 
etc..) ; 
•Avoir une excellente maîtrise de l’outil infor-
matique et des logiciels courants (Word, 
Excel, PowerPoint) et l’Internet (moteur de 
recherche) 
•Avoir une excellente maîtrise des logiciels 
de communication : logiciels de publication 
(PAO) et de graphisme (Page-maker, adobe 
Illustrator, Corel suite,…) et des logiciels de 

communication Web (CMS, blogs, site 
Web,….) ;
•une bonne connaissance des médias inter-
nationaux et de l’environnement des médias 
au Congo ; 
•avoir une parfaite maîtrise du français 
(bonne expression orale et écrite), et au 
moins d’une des deux langues nationales du 
Congo.  La connaissance de l’anglais serait 
un atout; 
•avoir une excellente capacité d’analyse de 
synthèse ;
•faire preuve d’autonomie, de proactivité  et 
de prise d’initiatives novatrices dans le 
domaine de la communication ;
•être apte à collaborer avec les membres 
d’une équipe, et à travailler dans une équipe 
multidisciplinaire et dans un  environnement 
multiculturel ;
•Avoir une bonne capacité d’organisation de 
travail et de respect des délais ;
•Être de bonne moralité 
•Ne pas être fonctionnaire au moment de la 
prise de fonction.

V.Dossier de candidature
Les candidats intéressés devront fournir un 
dossier complet composé de :
•Une lettre de motivation ;
•un curriculum vitae détaillé ;
•des copies des diplômes et tout autre docu-
ment justifiant la formation (N.B : les origi-
naux du ou des diplômes seront exigés des 
candidats inscrits sur la liste restreinte vali-
dée qui seront  appelés aux tests);    
•des certificats de travail ou tout autre docu-
ment justifiant de l’expérience dans le 
domaine ;
Les candidatures féminines sont vivement 

encouragées.

VI. Processus de recrutement
Le processus comprendra :
•Une analyse des dossiers ;
•Un test écrit ;
•Un entretien devant un panel.

VII. Informations et Réponse à l’avis à 
manifestation d’intérêt (AMI)

 Les personnes intéressées peuvent obtenir 
des informations supplémentaires, à 
l’adresse ci - dessous, les jours ouvrables de 
9 heures à 16 heures, heure locale. 

Les dossiers de candidature doivent être 
envoyés sous plis fermé, au plus tard le  30 
août 2022 à 16 heures, heure locale avec 
mention « Avis de recrutement d’un Spécia-
liste en charge de la communication du 
PRAASED ». 

L’adresse à laquelle, il est fait référence 
ci-dessus est : 

Unité de Coordination du PRASSED
 À l’attention de monsieur Calixte KOLYARDO, 
Coordonnateur du PRAASED 
Adresse : au 133, Avenue Maréchal LYAUTEY, 
en face du CHU, à côté de l’UNESCO, E-mail 
: praaseducp@gmail.com , Téléphone : 06 
70174, Brazzaville-Congo.

Fait à Brazzaville, le 24 août 2022

Le Coordonnateur du PRAASED
Calixte KOLYARDO

AVIS A MANIFESTATION D’INTERET N° 01/2022/MEPSA/UCP-PRAASED PROGOGE
« Recrutement du Spécialiste en charge de la communication du PRAASED »

L’ex-président angolais José Eduardo dos 
Santos, mort dans une clinique en Espagne 
le mois dernier et dont la dépouille a récem-
ment été rapatriée, sera enterré dimanche à 
Luanda, jour de son 80e anniversaire. 
«Les funérailles de son excellence José 
Eduardo dos Santos, ancien président de la 

République d’Angola, auront lieu à Luanda, 
dimanche 28 août 2022, à 10 heures», an-
nonce le gouvernement dans un communi-
qué.
L’ancien chef d’Etat est décédé le 8 juillet à 
79 ans, dans une clinique de Barcelone. Sa 
dépouille a été rapatriée en avion samedi. 

 D’après AFP

Funérailles de l’ex-président dos Santos dimanche

«Depuis six mois aujourd’hui, le peuple ukrainien souffre de 
l’horreur de la guerre», a déclaré le pape, demandant «que 
des mesures concrètes soient prises pour mettre fin à la guerre 
et écarter le risque d’un désastre nucléaire à Zaporijjia».
Plusieurs pays ont exprimé leurs craintes d’une catastrophe 
dans la plus grande centrale nucléaire d’Europe.
«Je pense à toute cette cruauté, à tous ces innocents qui paient 
la folie de toutes les parties, car la guerre est une folie», a in-
diqué le souverain pontife argentin à l’issue de son audience 
générale hebdomadaire au Vatican, alors que l’Ukraine marque 
mercredi le 31e anniversaire de son indépendance vis-à-vis de 
l’ex-URSS. «Je pense à cette malheureuse jeune femme qui 
est morte à cause d’une bombe sous le siège de sa voiture 
à Moscou», a-t-il ajouté en référence à Daria Douguina, jour-
naliste et politologue russe de 29 ans et fille d’un philosophe et 
écrivain ultranationaliste, tuée samedi dans l’explosion du véhi-
cule qu’elle conduisait.
François a également demandé aux autorités «de prendre des 
mesures pour la libération» des prisonniers. «Je pense aux en-
fants. Tant de morts, et tant de réfugiés. Tant de blessés. Tant 
d’enfants ukrainiens et russes sont devenus orphelins. Les 
orphelins n’ont pas de nationalité : ils ont perdu un père ou 
une mère, qu’ils soient Russes ou Ukrainiens.»
«Ceux qui tirent profit de la guerre (...) sont des délinquants qui 
assassinent l’humanité», a conclu le pape.

 Julia Ndeko avec AFP

UKRAINE
Le pape appelle à «écarter le risque 
d’un désastre nucléaire»

Le pape François a appelé mercredi à «écarter 
le risque d’un désastre nucléaire» en Ukraine, 
dénonçant une nouvelle fois la «folie de la guerre».  
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Vera Songwe est une économiste de formation. Elle a succé-
dé à Carlos Lopes et a géré de main de maître, pendant des 
années, cette principale institution de leadership éclairé en 
Afrique. Une organisation dont l’objectif est de produire des 
connaissances et d’effectuer des recherches en matière de 
politiques à l’appui d’une diversification économique accélé-
rée et d’une transformation structurelle.
Selon le communiqué publié par la CEA, Vera Songwe qui 
était à la tête de cette organisation depuis 2017 est la 9e 
secrétaire exécutive. Elle avait en bandoulière les idées pour 
une Afrique prospère. Et elle avait à son actif l’initiative de 
la mise en œuvre de la Zone de libre-échange continentale 
africaine.
Parmi les projets qu’elle a laissés en attente d’exécution fi-
gurent ceux liés à l’industrialisation de l’Afrique, à l’impact 
des changements climatiques sur le développement, à la ré-
silience de l’Afrique face aux pandémies comme la Covid-19 
et à la participation du secteur privé. De même, les problé-
matiques liées aux Objectifs de développement durable et 
à l’autonomisation économique des jeunes et des femmes y 
font partie.
Par ailleurs, entre autres projets réalisés figurent aussi la 
création, par elle, du centre numérique d’excellence, une 
source à la demande du conseil technique des pays africains, 
destiné à l’identification numérique de leurs économies. A 
cela s’ajoute la création du Fonds d’appui au leadership de 
la femme africaine, qui constitue un fonds d’impact dévelop-
pé visant à accélérer la croissance des fonds gérés par des 
femmes en Afrique.

Rock Ngassakys

NATIONS UNIES

Vera Songwe quitte la CEA
Après avoir passé cinq ans à la tête de la 
Commission économique pour l’Afrique (CEA) 
de l’ONU, la Camerounaise Vera Songwe a 
présenté, le 23 août, sa démission du poste 
de secrétaire exécutive de cette institution 
basée à Addis-Abeba, en Ethiopie. Ce poste 
l’avait également conféré le statut de secrétaire 
générale adjointe des Nations unies.  

Le secrétaire général de l’ONU, Antonio Guterres, 
s’est dit choqué mercredi par la reprise des 
hostilités en Ethiopie et a appelé à la restauration 
immédiate de la trêve dans ce pays.  

«Je suis profondément choqué et attristé par 
les informations faisant part d’une reprise des 
hostilités en Ethiopie», a déclaré M. Guterres à 
la presse. «J’appelle fermement à la cessation 
immédiate des hostilités et à la reprise des 
négociations de paix entre le gouvernement 
et le Front de libération du peuple du Tigré 
(TPLF)», ainsi qu’à garantir l’accès à l’aide hu-

manitaire aux personnes en ayant besoin, a-t-il 
ajouté.
Des combats ont repris mercredi dans le nord de 
l’Ethiopie, dans des zones frontalières de la ré-
gion du Tigré, rebelles tigréens et gouvernement 
fédéral se rejetant la responsabilité d’avoir brisé 
une trêve observée depuis cinq mois.
Les autorités rebelles du Tigré ont d’abord accusé 
l’armée fédérale éthiopienne d’avoir lancé une of-
fensive de grande échelle contre leurs positions, 
avant que le gouvernement éthiopien ne les ac-
cuse en retour d’avoir rompu la trêve.

 Julia Ndeko avec AFP

Les liens s’étaient détériorés 
sous le règne du président 
Omar el-Béchir, Washington 
ayant imposé des sanctions 
économiques draconiennes à 
Khartoum.
En 1993, les Etats-Unis avaient 
inscrit le Soudan sur la liste 
noire des Etats soutenant le 
terrorisme après l’accueil par 
le régime de Omar el-Béchir du 
fondateur du groupe Al-Qaïda, 
Oussama ben Laden, qui a rési-
dé dans le pays de 1992 à 1996.
«L’ambassadeur John Go-
dfrey est arrivé aujourd’hui à 
Khartoum, le premier ambas-
sadeur américain au Soudan 

en près de 25 ans», a indiqué 
l’ambassade américaine dans un 
communiqué. Il «s’emploiera à 
renforcer les relations entre 
les peuples américain et sou-
danais et à soutenir leurs as-
pirations à la liberté, la paix, 
la justice et à une transition 
vers la démocratie», ajoute le 
communiqué.
L’arrivée de John Godfrey in-
tervient alors que le Soudan est 
confronté à des troubles sécu-
ritaires et à une économie en 
grande difficulté depuis le coup 
d’Etat en octobre 2021 du chef 
de l’armée, Abdel Fattah al-Bu-
rhane.

Les relations entre le Soudan 
et les Etats-Unis se sont as-
souplies sous le gouvernement 
de transition à Khartoum, 
désormais évincé, dirigé par 
l’ancien Premier ministre, Ab-
dallah Hamdok, qui avait pris 
ses fonctions après le départ 
du président Béchir à la suite 
de manifestations contre son 
régime.
En mai 2020, le Soudan a nom-
mé un ambassadeur aux Etats-
Unis avant que Washington ne 
retire quelques mois plus tard 
Khartoum de sa liste des pays 
soutenant le terrorisme.

 D’après AFP

SOUDAN

Arrivée du premier ambassadeur 
américain à Khartoum en 25 ans
Le premier ambassadeur des Etats-Unis au Soudan, depuis 25 ans, a pris 
ses fonctions mercredi. Un nouveau signe de détente dans les relations 
bilatérales, depuis que Washington a retiré Khartoum de sa liste des Etats 
soutenant le terrorisme.  

ETHIOPIE

Guterres appelle à la cessation immédiate des hostilités 
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Pékin envisage d’annuler 23 
prêts sans intérêt  arrivés à 
échéance  en 2021, à 17 pays 
africains, a annoncé le chef de 
la  diplomatie, Wang Yi, sans 
préciser le montant, convaincu 
que « l’amitié Chine-Afrique 
résistera à toutes les épreuves, 
qu’il s’agisse de vents ou de 
tempêtes. Elle continuera 
d’être l’épine dorsale de la 
coopération Sud-Sud et un 
bel exemple dans les relations 
internationales », et que Pékin 
continuera à fournir une aide 
alimentaire, économique et mi-
litaire à l’Afrique, et à soutenir 
l’Union africaine (UA) dans ses 
efforts pour rejoindre le G20. Il 
a condamné la « mentalité de 
guerre froide à somme nulle de 
l’occident » et a proposé la mise 
en place d’une « coopération 
multipartite avec l’Afrique 
qui apporte des résultats ga-
gnant-gagnant ». Wang Yi est 
convaincu que « l’Afrique ac-
cueillerait favorablement une 
coopération mutuellement bé-
néfique pour le bien-être des 
populations, et non une riva-
lité entre grandes puissances 
pour des gains géopolitiques ».

La Chine est le premier créan-

cier bilatéral de l’Afrique

La Chine est le premier créan-
cier de huit pays africains éli-
gibles à l’initiative de suspension 

du service de la dette (DSSI), 
selon Green Finance & Develop-
ment Center, un think tank basé 
à Shanghai. Ainsi, la Chine dé-
tient 55% de la dette de Djibouti, 
42% du Congo et 34% de l’Ango-
la. Elle est le premier créancier 
de la Guinée (32% du stock total 
de la dette), les Comores (31%), 
le Cameroun (29%), la Zambie 
(25%) et le Togo (24%).
Depuis 2000, Pekin a prêté 150 
milliards de dollars aux pays afri-
cains, selon le Global develop-
ment policy center de l’Univer-
sité de Boston et la China Africa 
research initiative de l’Université 
Johns-Hopkins. Elle est accusée 
régulièrement par des ONG et 
certains pays occidentaux d’uti-
liser le « piège de la dette » pour 
exercer une influence sur ses 
partenaires africains, voire pour 
les obliger à céder le contrôle 
de certains actifs précieux, 
lorsqu’ils ne peuvent plus rem-
bourser. Néanmoins, une étude 
datant de juin, de deux cher-
cheurs occidentaux, Nicolas Lip-
polis de l’Université d’Oxford, et 
Harry Verhoeven de l’Université 
de Columbia, a conclu que les 
créanciers privés occidentaux 
sont le principal moteur de l’ac-
cumulation des stocks de dettes 
en Afrique depuis 2004, malgré 
que la Chine demeure le premier 
créancier bilatéral du continent.
En 2020, la Chine a soutenu le 

plan d’allègement de la dette 
du G20 pour les pays les plus 
pauvres de la planète, en accep-
tant de différer le rembourse-
ment de 5,7 milliards de dollars 
de dette entre mai 2020 et dé-
cembre 2021, après le sommet 
Chine-Afrique sur la Covid-19. 
Les nations africaines les plus 
touchées par la pandémie ont 
également bénéficier d’ une pro-
longation de la période de sus-
pension de la dette. Début août, 
Pékin a également accepté une 
restructuration de la dette de 
la Zambie, et invité les créan-
ciers privés de ce pays à « s’en-
gager sans délai » à négocier un 
allégement de la dette « à des 
conditions au moins aussi fa-
vorables », exhortant les institu-
tions financières chinoises à te-
nir des « consultations amicales 
» avec les nations africaines 
« pour mettre au point des 
arrangements pour des prêts 
commerciaux avec des garan-
ties souveraines ».
le président chinois, Xi Jinping, a 
soutenu que son pays « travaille-
ra avec l’ONU, l’OMS et d’autres 
partenaires pour aider l’Afrique 
à répondre à la Covid-19, et le 
fera d’une manière qui respecte 
la volonté de l’Afrique » et ces 
pays seront parmi les premiers 
à bénéficier d’un vaccinanti-co-
vid-19 fabriqué en Chine.

Noël Ndong

CHINE-AFRIQUE

Pékin annule des prêts sans intérêt à 17 pays
Accusée d’entraîner les pays africains dans « le piège de la dette », la chine tenterait de soigner 
son image en Afrique dans un contexte de rivalité avec les puissances occidentales.  

 «L’Afrique accueillerait favorablement 
une coopération mutuellement 
bénéfique pour le bien-être des 

populations, et non une rivalité entre 
grandes puissances pour des gains 

géopolitiques »

Wang Y
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I.Contexte
Le Gouvernement de la République du Congo met 
en œuvre le Projet d’Appui à l’Amélioration du 
Système Educatif, financé par   la Banque Mon-
diale pour un montant total de 30 millions de dol-
lars américains. A cet effet, l’Unité de Coordina-
tion du PRAASED , qui assure l’exécution du 
projet, a l’intention d’utiliser une partie du montant 
pour effectuer les paiements au titre du contrat 
suivant : recrutement du Responsable Adminis-
tratif et Financier (RAF) du PRAASED.

II.Mission du Responsable Administratif et 
Financier
Sous la supervision du Coordonnateur du Projet, 
le Responsable Administratif et Financier (RAF), 
est chargé de la coordination des opérations finan-
cières : rassembler, coordonner et vérifier les don-
nées financières et comptables afin de pouvoir 
fournir à la coordination et aux tiers des informa-
tions fiables.
Ses principales missions sont :
o Superviser le travail du comptable afin d’assurer 
la bonne tenue de la comptabilité ;
o Assurer en collaboration avec l’Auditeur interne, 
la bonne utilisation du manuel de procédures 
administratives, comptables et financières ;
o Assurer la gestion du matériel  et équipements 
;
o Gérer les ressources humaines et financières 
du projet.

III.Tâches et responsabilités (Extraits des 
termes de référence) : 
Il accomplit les tâches suivantes :
-conduire l’installation et la gestion d’un système 
informatisé de gestion financière comptable à tra-
vers un logiciel de gestion des projets qui devra 
être multi-postes, multidevises et multi-projets; 

le logiciel devra comprendre tous les modules 
incluant celui portant sur la préparation des rap-
ports de suivi financier et des demandes de rem-
boursement de fonds ;
-assurer la gestion administrative et financière 
des contrats en collaboration avec le Spécialiste 
en Passation des Marchés et les responsables 
techniques des composantes;
-assurer la préparation et le suivi des budgets et 
de la trésorerie à travers les programmes annuels 
de travail budgétisés (PTBA) ;
-élaborer les états financiers du projet, conformé-
ment aux normes comptables de l’OHADA 
admises et aux règles de présentation de la 
Banque mondiale/IDA.

IV. Profil et qualifications requis
Le candidat au poste Responsable Administratif 
et Financier doit avoir le profil et les  compétences 
minimales suivantes :
-Etre titulaire d’un diplôme supérieur (minimum 
BAC+5) en gestion financière, économie, contrôle 
de gestion ou comptabilité (ou équivalent) ;
-Avoir au moins cinq (5) ans d’expérience profes-
sionnelle globale dont au moins trois (3) ans pas-
sés dans une entreprise, un cabinet d’audit, d’ex-
pertise comptable ou de conseil de gestion, une 
administration publique ou de projet, notamment 
dans les domaines de l’élaboration d’instruments 
de gestion financière et comptable, de mise en 
place et la gestion de ces systèmes ;
-Avoir une expérience pertinente à un poste de 
responsabilité similaire dans un  projet financé 
par l’un des partenaires au développement ;
-Avoir une bonne connaissance des mécanismes 
et procédures de gestion des projets de dévelop-
pement ; la connaissance des procédures de 
décaissement de la Banque Mondiale est un atout 
;

-Avoir l’expérience et la maitrise de l’utilisation de 
l’ordinateur, des logiciels standard de bureautique 
(Word, Excel, Internet Explorer, Power point, 
Access) et des outils de gestion financière et 
comptable. La connaissance et la maîtrise des 
logiciels comptables usuels en particulier TOM-
PRO et du système informatisé de gestion adap-
tée aux projets de développement constituerait 
un avantage ;
-Disposer d’une bonne capacité en analyse finan-
cière, en communication et en rédaction des rap-
ports financiers ;
-Avoir une bonne capacité d’organisation de tra-
vail et de respect des délais ;
-Être de bonne moralité et avoir la capacité de tra-
vailler en équipe et dans un milieu multiculturel ;
-Savoir parler et écrire parfaitement le français. 
La connaissance de l’anglais (écrit et parlé) serait 
un atout.

Ne pas être fonctionnaire au moment de la prise 
de fonction. 
Le CV devra comporter, pour chaque expérience, 
l’ensemble des références permettant de vérifier 
l’exactitude des informations.

V.Dossier de candidature
Les candidats intéressés devront fournir un dos-
sier complet composé de :
•Une lettre de motivation ;
•un curriculum vitae détaillé ;
•des certificats de travail ou tout autre document 
justifiant de l’expérience dans le domaine de la 
présente mission ;
•des copies des diplômes et tout autre document 
justifiant la formation (N.B : les originaux du ou 
des diplômes seront exigés des candidats inscrits 
sur la liste restreinte validée qui seront  appelés 
aux tests);  

Les candidatures féminines sont vivement encou-
ragées.

VI. Processus de recrutement

Le processus comprendra :
•Une analyse des dossiers ;
•Un test écrit ;
•Un entretien devant un panel.

VII. Informations et Réponse à l’avis à mani-
festation d’intérêt (AMI)
 Les personnes intéressées peuvent obtenir des 
informations supplémentaires, à l’adresse ci - des-
sous, les jours ouvrables de 9 heures à 16 heures, 
heure locale. 
Les dossiers de candidature doivent être envoyés 
sous plis fermé, au plus tard le 30 août 2022 à 16 
heures, heure locale avec mention « Avis de recru-
tement d’un Responsable Administratif et Finan-
cier (RAF) du PRAASED ». 

L’adresse à laquelle, il est fait référence ci-dessus 
est : 
Unité de Coordination du PRASSED
 À l’attention de monsieur Calixte KOLYARDO, 
Coordonnateur du PRAASED 
 Sis  au 133 Avenue Maréchal LYAUTEY, en face du 
CHU, à côté de l’UNESCO
E-mail : praaseducp@gmail.com , Téléphone : 00 
242 06 701 74 68- Brazzaville-Congo.

Fait à Brazzaville, le 04 août 2022

Le Coordonnateur du PRAASED

 Calixte KOLYARDO

AVIS A MANIFESTATION D’INTERET N° 03/2022/MEPSA/UCP-PRAASED PROROGE
«Recrutement du Responsable Administratif et Financier (RAF) du PRAASED»

I.Contexte
Le Gouvernement de la République du Congo 
met en œuvre le Projet d’Appui à l’Améliora-
tion du Système Educatif financé par la 
Banque Mondiale pour un montant total de 
30 millions de dollars américains. A cet effet, 
l’Unité de Coordination du PRAASED a l’in-
tention d’utiliser une partie du financement 
pour effectuer les paiements au titre du 
contrat suivant : recrutement du Responsable 
en Sauvegardes Sociales (RSS) du PRAASED.

II.Mission du Responsable en Sauve-
gardes Sociales (RSS)
Sous la supervision du Coordonnateur du Pro-
jet, le/la Responsable en Sauvegardes 
Sociale et Environnementale (RSS), est 
chargé (e) de la mise en œuvre du  cadre de 
gestion sociale, relatif aux activités du 
PRASSED et de la gestion du Mécanisme de 
Gestion des Plaintes (MGP 
Le/la spécialiste en Sauvegardes Sociales 
devra de manière globale, s’assurer que l’or-
ganisation, la mise en œuvre et le suivi de 
l’ensemble des activités du projet prennent 
en compte les aspects sociaux et les mesures 
de gestion des risques sociaux agrées dans 
les instruments de sauvegarde (CGES et 
CPPA).

III.Tâches et responsabilités (Extraits des 
termes de référence) :
Il accomplit les tâches suivantes :
-Assurer la supervision et le suivi du proces-
sus de mise en œuvre des instruments de 
sauvegardes du Projet dans son ensemble ;
-S’assurer de la prise en compte des ques-
tions sociales dans l’intégralité du projet 

PRAASED, et prendra toutes les dispositions 
pour assurer l’élaboration des documents y 
afférent avant la réalisation des investisse-
ments, d’éviter les conflits et de s’assurer de 
la durabilité des actions menées ;
-Veiller à la mise en œuvre des politiques opé-
rationnelles de sauvegardes de la Banque 
Mondiale déclenchées dans le cadre du 
PRAASED, en particulier en ce qui concerne 
la réduction des impacts sociaux négatifs 
potentiels pouvant résulter des déplace-
ments physiques ou économiques des popu-
lations.
- Assurer le fonctionnement du mécanisme 
de gestion des plaintes et recours en collabo-
ration étroite avec le spécialiste en dévelop-
pement social de la Banque  D’appuyer la mise 
en place et la gestion des Comités Locaux de 
Gestion des écoles.

IV. Profil et qualifications requis
Le candidat au poste Responsable en Sauve-
gardes Sociale doit avoir le profil et les  com-
pétences minimales suivantes :
-Être titulaire d’un diplôme universitaire (Bac 
+ 5 minimum) en Sciences sociales, Sciences 
humaines, Sciences de la communication, 
Sciences économiques, Droit de l’environne-
ment, Sciences ou Ingénierie de l’environne-
ment ou un diplôme équivalent ;
-Avoir une expérience professionnelle perti-
nente dans le domaine des sauvegardes 
sociales ;
-Justifier d’une expérience dans l’utilisation 
des techniques et des approches d’anima-
tion, de sensibilisation, de formation et de 
mobilisation sociale ;
-Justifier d’une expérience dans la prévention 

et le règlement des conflits sociaux dans le 
cadre des projets de développement ; 
-La connaissance des procédures de la 
Banque mondiale et des autres bailleurs mul-
tilatéraux est un atout.
-Avoir une bonne expérience de travail avec 
les populations autochtones et les popula-
tions vulnérables;
-Avoir une connaissance de l’outil informa-
tique et des logiciels usuels (Word, Excel, 
ACCES, Power Point, Internet, etc.); 
-Avoir une bonne expression orale et écrite 
en français ; avoir une maîtrise des langues 
nationales serait un atout;
-Avoir une bonne capacité d’analyse, de 
rédaction et de synthèse ; 
-Être capable de travailler en équipe, sous 
pression et avec différents groupes d’acteurs 
multiculturels ;
-Avoir une bonne capacité d’organisation de 
travail et de respect des délais ;
-Être de bonne moralité 
-Ne pas être fonctionnaire au moment de la 
prise de fonction.

V.Dossier de candidature
Les candidats intéressés devront fournir un 
dossier complet composé de :
•Une lettre de motivation ;
•un curriculum vitae détaillé ;
•des copies des diplômes et tout autre docu-
ment justifiant la formation (N.B : les originaux 
du ou des diplômes seront exigés des candi-
dats inscrits sur la liste restreinte validée qui 
seront  appelés aux tests);  
•des certificats de travail ou tout autre docu-
ment justifiant de l’expérience dans  le 
domaine.

Les candidatures féminines sont vivement 
encouragées.

VI. Processus de recrutement
Le processus comprendra :
•Une analyse des dossiers ;
•Un test écrit ;
•Un entretien devant un panel.

VII. Informations et Réponse à l’avis à 
manifestation d’intérêt (AMI)
 Les personnes intéressées peuvent obtenir 
des informations supplémentaires, à 
l’adresse ci - dessous, les jours ouvrables de 
9 heures à 16 heures, heure locale. 
Les dossiers de candidature doivent être 
envoyés sous plis fermé, au plus tard le  23 
août  2022 à 16 heures, heure locale avec 
mention « Avis de recrutement d’un Respon-
sable en Sauvegardes Sociales (RSS) du 
PRAASED ». 

L’adresse à laquelle, il est fait référence 
ci-dessus est : 

Unité de Coordination du PRASSED
À l’attention de monsieur Calixte KOLYARDO, 
Coordonnateur du PRAASED 
 Sis  au 133 Avenue Maréchal LYAUTEY, en 
face du CHU, à côté de l’UNESCO
E-mail : praaseducp@gmail.com , Téléphone 
: 00 242 06 701 74 68- Brazzaville-Congo.

Fait à Brazzaville, le 04 août 2022

Le Coordonnateur du PRAASED
 Calixte KOLYARDO

AVIS A MANIFESTATION D’INTERET N° 02/2022/MEPSA/UCP-PRAASED
« Recrutement d’un Responsable en Sauvegardes  Sociale (RSS) du PRAASED »
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La formation à laquelle les 
enseignants du cycle pri-
maire prennent part s’ins-
crit dans le cadre du projet 
EduConservation de la Fon-
dation Sabine Platter Afri-
can Charities. Dans des ate-
liers, ils vont travailler sur 
l’utilisation des boîtes à ou-
tils (matériels didactiques) 
qui, par leur composition, 
constituent des supports 
pédagogiques importants 
pour renforcer la lutte 
contre les changements cli-
matiques par la formation 
de la jeunesse congolaise en 
général et celle scolarisée, 
en particulier, dès l’école 
primaire. 
« Les temps changent, les 
méthodes d’apprentissage 
aussi. Il est question d’ap-
prendre aux jeunes à pro-
mouvoir l’équilibre entre 
les besoins humains de la 
consommation et la protec-
tion de l’environnement », 
a indiqué le ministre de 

l’Enseignement préscolaire, 
primaire, secondaire et de 
l’Alphabétisation, Jean Luc 
Mouthou, le 24 août à Braz-

zaville, lors du lancement 
des ateliers de formation 
des enseignants. 
Le ministre a, par ailleurs, 

rappelé que le processus de 
rédaction des programmes 
scolaires ayant abouti à la 
production de ces boîtes 

à outils a duré vingt-deux 
mois. Il fallait de la rigueur, 
a-t-il poursuivi, pour que 
ces instruments pédago-
giques correspondent aux 
besoins de « l’école du déve-
loppement durable » où doit 
être formée une génération 
d’élèves leader en matière 
de conservation de l’envi-
ronnement, d’autant plus 
que l’humanité traverse un 
moment critique de son his-
toire avec le réchauffement 
climatique.
Les enseignants du cy-
cle primaire en formation 
viennent des trente écoles 
pilotes retenues pour l’in-
sertion de la conservation 
de l’environnement dans 
les programmes dès la pro-
chaine rentrée des classes. 
A Brazzaville, il y a 12 
écoles ; Pointe-Noire 6 ; 
Kouilou 2 ; Niari 2 ; Bouen-
za 2 ; Cuvette 1, Cuvette- 
Ouest 1 ; Sangha 4.

Rominique Makaya

EDUCATION

La conservation de l’environnement  
au programme de l’école primaire
Les enseignants du cycle primaire sont en formation à Brazzaville pour apprendre le matériel 
didactique lié à l’insertion de la conservation de l’environnement dans les programmes scolaires 
dès la rentrée 2022-2023 prévue en octobre.  

« Les temps changent, les méthodes d’apprentissage aussi. 
Il est question d’apprendre aux jeunes à promouvoir 

l’équilibre entre les besoins humains de la consommation 
et la protection de l’environnement »

La communauté éducative dont les enseignants en formation/Adiac 

L’objectif de l’atelier va-
cances est de mettre un 
accent particulier sur la 
gestion de proximité de 
l’éducation de la jeune fille. 
L’initiative s’inscrit dans le 
cadre des engagements de 
la Fondation pour mieux se 
déployer en milieu juvénile 
afin de déceler les compé-
tences.  
L’atelier regroupe les meil-
leurs élèves des classes 
de 6e et 3e des écoles pu-
bliques et privées de la 
ville capitale et celle de 
l’île Mbamou. Au total, 
vingt-et-quatre filles issues 
des familles différentes 
prennent part à cet atelier 
pendant deux semaines. 
Les enseignements seront 
donnés par des femmes de 

différentes structures dans 
les domaines du tourisme, 
droit, de la politique, santé 
de la reproduction, la pro-

motion de la femme.
Par ailleurs, les appre-
nantes bénéficieront d’un 
échange d’expériences sur 

le rôle de la femme dans la 
société et bien d’autres.
Pour la présidente de la 
Fondation Jed, la sélec-

tion a été faite en fonction 
du mérite dans ces col-
lèges. « Les jeunes filles 
comprendront à travers 
ces enseignements les 
valeurs qui leur per-
mettront de comprendre 
leur environnement et 
de connaître le rôle de la 
femme afin de contribuer à 
l’amélioration du dévelop-
pement du pays », a déclaré 
Esther Ahissou Gayama,.
Après le lancement officiel 
de l’atelier, le maire de l’ar-
rondissement 9, Djiri, Ida 
Victorine Ngampolo, a ex-
pliqué la genèse de l’Union 
révolutionnaire des femmes 
du Congo, une organisation 
politique des années anté-
rieures.     

Lydie Gisèle Oko

FONDATION JED 

24 filles en atelier vacances
La présidente de la fondation « Jeunesse éducation et développement (Jed) », Esther Ahissou 
Gayama, a lancé, le 23 août, à Brazzaville la deuxième édition de l’atelier vacances sous le slogan 
« Fille lelo, femme lobi ».  

Les élèves en atelier /Adiac 
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Véritable moment d’ambiance lorsque l’artiste tant attendu, le patron 
de l’orchestre Impression des As, 100% Setho a monté sur scène. Ce 
concert a été l’occasion pour ce groupe de se familiariser avec ses fans 
de Diata et environs. « Nous, artistes de la zone nord de Brazzaville, 
sommes beaucoup absents dans les quartiers sud alors que nous 
avons beaucoup des fans là-bas. Je remercie le village culturel de Dia-
ta et la doumoussion qui pèse de tout son poids pour l’artiste que je 
suis et mon groupe », a déclaré le leader d’Impression des AS. 
Durant près de deux heures, le groupe 100% Setho, le maître du Game, 
a égayé le public de Diata par son répertoire constitué de plusieurs 
chansons comme :  “ça va aller”, “Eluke”, “Boma relation”, “Mobali ya 
bololo”, “le Maitre du game”. Une discographie teintée de Ndombolo et 
de la Rumba. Les mélomanes se sont réjouis de la prestation du groupe 
Impression des AS. « 100% Setho a été à la hauteur de nos attentes »,  
a reconnu un mélomane.
Notons que ce concert a servi également d’occasion pour 100% Setho 
de présenter les nouvelles recrues de l’orchestre Impression des AS, à 
l’instar de Jules Rfi et Arsenal.

Bruno Okokana

Les élections à la Fécofoot 
se tiendront le 2 septembre 
prochain, conformément aux 
statuts et règlement de la Fé-
cofoot.  Le Collectif explique 
dans sa déclaration que la si-
tuation du football aurait été 
pire si son gouvernail n’était 
pas tenu par Jean Guy Blaise 
Mayolas qu’il qualifie d’« 
homme d’exception et d’expé-
rience spécifique .»
Il a salué l’organisation par 
la direction technique natio-

nale de plusieurs stages de 
formation d’entraîneurs de la 
licence fédérale à  celle de la 
CAF, mais aussi celle des se-
crétaires généraux des clubs, 
les séminaires et formation 
des arbitres et la mise en place 
d’une ligue des jeunes. Ce 
Collectif a, par ailleurs, salué 
la subvention par la Fécofoot 
des clubs des moins de 17 ans 
ainsi que ceux des Ligues 1 
et 2, puis l’inauguration par 
la Fédération internationale 

de football association de son 
bureau régional au siège de la 
Fécofoot.
« En considération de ce qui 
précède, vu la nécessité de re-
hausser de tout éclat le football 
congolais, le Collectif déclare 
unanimement et solennelle-
ment son soutien à la candi-
dature de Guy Blaise Mayolas 
à la tête de la Fécofoot, dont 
l’élection aura lieu le 2 sep-
tembre », a-t-il souligné.

James Golden Eloué

Le Collectif des entraîneurs-formateurs /Adiac

ELECTIONS À LA FÉCOFOOT 

Entraîneurs-formateurs 
soutiennent l’actuel président
Le Collectif des entraîneurs formateurs de football a publié, le 18 août,  une 
déclaration dans laquelle il manifeste son soutien à la can didature de Jean Guy 
Blaise Mayolas à la tête de  la Fédération congolaise de football (Fécofoot) pour 
un nouveau mandat de quatre ans.  

MUSIQUE

100% Setho et Impression 
des AS enflamment le village 
culturel de Diata 
Le concert donné par l’orchestre Impression des 
AS de 100% Setho au village culturel de Diata 
dans le premier arrondissement de Brazzaville 
s’inscrit dans le cadre de la promotion des 
activités de ce groupe dans cette partie de la ville 
capitale.  
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Ponton Awards distingue les 
pontenegrins qui s’illustrent au 
cours de l’année dans les diffé-
rentes catégories en lice, à sa-
voir Excellence entrepreneuriat 
avec en exergue une action sur 
les idées novatrices, l’impact so-
cial, et la passion; Engagement 
jeunesse en mettant en avant 
l’implication dans l’orientation de 
la jeunesse et la participation au 
développement; Excellence sport 
(idées novatrices, l’impact social et 
la passion); Les Modèles artistiques, 
une catégorie qui rassemble plu-
sieurs courants d’art dans sa globa-
lité qui promeut l’influence positive, 
l’orientation éducative ainsi que la 
création et Les Sociétés culturelles 
qui ont dans leur fonctionnement 
une politique culturelle importante 
et qui accompagnent les projets ar-
tistiques.   
Depuis trois ans, l’agence Prescom 
Media organise cette activité qui 
valorise l’excellence locale avec 
pour crédo «Vos actions ne seront 
plus ignorées». En cette année du 
centenaire de la ville de Pointe-
Noire, Ponton Awards s’impose 
comme un évènement majeur 
dans la ville et permet aux valeurs 
de s’exprimer à travers les réali-
sations, les activités, les produits 
et services « C’est un évènement 

singulier pour des valeurs plu-
rielles », a dit Gildas Bakala avant 
de remercier tous les partenaires 
et bénévoles qui contribuent à son 
rayonnement.  
La mairie de Pointe-Noire soutient 
l’activité qui, en cette année du 
centenaire, apporte son auréole 
pour que la ville brille de mille 
feux, a renchéri Philippe Mboum-

ba Madiela, conseiller socio cultu-
rel du députémaire de la ville de 
Pointe-Noire. 
Près de 1600 votants ont été re-
cueillis par le comité d’organisa-
tion que dirige Gildas Bakala. Des 
votes transmis aux membres du 
jury placés sous la houlette de Me 
Philippe Gervie Bassintsa, avocate 
au barreau de Pointe-Noire, prési-

dente du jury qui avec les quatre 
autres membres se sont pronon-
cés en toute transparence et im-
partialité. 
Ainsi, dans la catégorie Engage-
ment jeunesse, Roselyne Aissi, 
entrepreneur, styliste et fonda-
trice de la plateforme Koteya, CG 
spécialisée dans la création des 
contenus autour des sujets de 

parentalité et d’éducation et sur 
la création de jeux ludiques a été 
couronnée. 
Dans la catégorie Excellence 
sport, Astrid Mikoko, gymnaste 
artistique et rythmique congo-
lais a été distinguée tandis qu’en 
catégorie Modèles artistiques, 
Liocruss Galiu, styliste, proprié-
taire de la marque Liocruss styl 
Design, promoteur et directeur 
artistique du festival de Mode Le 
Rimo s’est illustré. 
En catégorie Excellence entrepre-
nariat, Bio Charbon Wumela qui 
travaille dans la valorisation des 
déchets biomasses d’origine végé-
tale des ménages, des agriculteurs 
et des administrations en produi-
sant le biocharbon a reçu l’assen-
timent du jury alors qu’en catégo-
rie sociétés culturelles, le musée 
Cercle africain a reçu le trophée. 
Les prix hors-catégories ont été 
remis à la Société Congo Yaourt et 
à la société Regal pour leur apport 
incommensurable à la réussite de 
l’événement.  
Les lauréats en plus du trophée et 
du diplôme ont reçu divers bons 
d’achats, des chèques cadeaux, 
des cartes cadeaux, des espaces 
promotionnels à NTI Media pour 
leur visibilité. 

H.B.M.

Le styliste Liocruss Galiu recevant son prix/Adiac

PONTON AWARDS 2022 

Les cinq lauréats primés 
La 3e édition de la soirée du mérite pontenegrin dénommée Ponton Awards 2022 a rendu son verdict, le 
21 août, au Centre d’affaires Le Rocher des Ages, avec la distinction des différents lauréats.   

La sensibilisation des jeunes 
présélectionnés à l’accom-
pagnement pour le montage 
des projets dans le cadre du 
financement des plans d’af-
faires par le PDCE a dominé 
les échanges qui ont éclairé 
la lanterne des jeunes restés 
dans l’expectative après leur 
formation.  
D’emblée, les responsables 
du PDCE ont rappelé aux 
jeunes formés que les listes 
des candidats présélection-
nés sont affichées depuis le 

18 août au Cefa des métiers 
de maintenance industrielle 
non loin du Rond-Point 
Davoum. L’effectif des dos-
siers présélectionnés pour 
les deux villes, Brazzaville 
et Pointe-Noire, est de 859 
pour les projets individuels 
et 151 pour les projets en 
groupe. Les jeunes ont été 
sélectionnés sur la base de 
la complétude de leurs dos-
siers de candidatures.
Pour cette phase menant 
vers le financement des 

plans d’affaires, deux ONG 
prestataires ont été recrutées 
à Pointe-Noire. Il s’agit de Cer-
pac et CHTA qui vont accom-
pagner les jeunes  à monter les 
projets et les mettre dans la 
forme acceptable.
Pour ce faire, il y aura  des 
échanges avec les porteurs 
des projets sur la pertinence 
de leurs idées, la visite des 
lieux d’implantation du plan 
d’affaires... Ces ONG vont 
aider les jeunes à rédiger 
leurs plans d’affaires, les ac-

compagner le cas échéant à 
la création formelle de leur 
micro-entreprise ou de leur 
groupement, aider les lau-
réats du fonds compétitif à 
l’ouverture du compte ban-
caire dans une institution 
financière, à l’acquisition des 
équipements, à la gestion du 
projet et au suivi-évaluation 
du plan d’affaires. L’accom-
pagnement au montage des 
plans d’affaires est gratuit 
et durera un mois, a rassuré 
Auxence Léonard Okombi. 
Après cet accompagnement, 
a-t-il signifié, les ONG trans-
mettront les plans d’affaires 
au PDCE qui, à son tour, les 
fera parvenir à une autre 
ONG pour l’évaluation et la 
sélection. Cette phase dure-
ra également un mois. 
Ces plans d’affaires seront 
évalués sur la base de la per-
tinence, la viabilité, la sou-
tenabilité, la conformité en-
vironnementale et l’impact 
économique et social. 
A la fin de l’évaluation et 
de la sélection par l’ONG, 

ces plans d’affaires seront 
transmis au PDCE par ordre 
de mérite en vue de la sé-
lection définitive par un co-
mité de délibération. Les 
jeunes présélectionnés sont 
tenus de participer à toutes 
les séances d’informations 
programmées par Cerpac et 
CHTA, a demandé le coor-
donnateur du PDCE. 
Seuls les meilleurs plans 
d’affaires seront retenus et 
financés sur une base com-
pétitive en fonction de l’en-
veloppe disponible, a-t-il 
conclu.  
Rappelons que le PDCE vise 
l’employabilité, l’acquisi-
tion et le renforcement des 
compétences à l’emploi et à 
l’entrepreneuriat  pour les 
jeunes vulnérables vivant 
dans les zones urbaines de 
Brazzaville et Pointe-Noire, 
afin d’améliorer leur insertion 
sur le marché du travail et leurs 
revenus. Il est cofinancé par le 
gouvernement congolais et la 
Banque mondiale. 

Hervé Brice Mampouya

PDCE

Les jeunes édifiés sur le financement des plans d’affaires
Après les formations des jeunes de la cohorte 1 et 2 sanctionnées par des attestations, une délégation du PDCE (Projet 
de développement des compétences pour l’employabilité) conduite par Auxence Léonard Okombi, son coordonnateur, a 
entretenu le 23 août au Cefa des metiers de maintenance industrielle à Pointe-Noire ces jeunes sur l’après-formation. 

Auxence Léonard Okombi, coordonnateur du PDCE s’adressant aux jeunes/Adiac



FESTIVAL DE LA SAPE

La 6e édition consacrée à Nono Gando et Léandre Moumpala
Tenue sur le thème « A l’instar de la Rumba, préservons notre patrimoine culturel, la Sape », la sixième 
édition du festival de la Sape a eu lieu sur l’esplanade de la mairie de Ouenzé, sous les auspices de son 
promoteur, Marcel Nganongo, administrateur maire du cinquième arrondissement.  
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Longue de 21km, la piste 
agricole, actuellement 
dans un état de délabre-
ment avancé, débouche 
sur une zone agricole 
protégée (ZAP) où se 
développent les cultures 
de manioc, de maïs et 
de soja. « Cette piste va 
résoudre un problème 
crucial, celui du dé-
senclavement de la zone 
agricole de la Louila », 
a indiqué le directeur de 
cabinet du ministre de 
l’Agriculture. 
Pascal Robin Ongoka a 

profité de cette occasion 
pour inviter la population 
riveraine à doubler d’ar-
deur au travail agricole 
pour l’accompagner dans 
son combat d’autosuffi-
sance alimentaire.
Outre la ZAP, la piste en 
chantier va désencla-
ver onze villages dont 
cinq riverains : Mpieme, 
Nkinkaya, Ntari, Kim-
pandzou et Kimbangui 
Ranch. Dans cette zone, 
on pratique la culture 
vivrière, le maraîchage et 
l’arboriculture.

L’initiative des autorités 
de réhabiliter cette piste 
agricole a été saluée par 
les habitants de cette 
localité. « Une fois en 
bon état, je pourrais 
transporter mes pro-
duits agricoles vers les 
grands points de vente 
sans tracasserie. À 
cause du mauvais état 
de la piste, les véhicules 
viennent timidement 
par ici », a confié Kevin 
kimbangou, un habitant 
du village Ntari.
Signalons que les tra-

vaux de réhabilitation de 
la piste Mpieme la Loui-
la seront exécutés par la 

société EBCS sur une pé-
riode de six mois.

 Lopelle Gassia Mboussa

 Le directeur de cabinet lançant les travaux de réhabilitation de la piste/Adiac 

INFRASTRUCTURES

21km de piste agricole en réhabilitation dans le Pool 
Le directeur de cabinet du ministre en charge de l’Agriculture, Pascal Robin Ongoka, a donné, le 24 
août, le coup d’envoi des travaux de réhabilitation de la piste agricole Mpieme la Louila, à Mindouli, 
dans le département du Pool.  

Le festival de la Sape, cette fête 
de l’habit et de l’élégance, desti-
née à apporter la joie, l’ambiance 
et la paix, est un cadre créé par 
les sapeurs eux-mêmes, afin de 
se rencontrer et d’exprimer leur 
art, l’art vestimentaire. « Ce festi-
val, la flamme que nous avions 
allumée ensemble avec les 
frères et sœurs Sapeurs depuis 
la première édition en 2015, 
nous la voulons perpétuelle 
malgré les difficultés de tout 
genre ; sanitaire, économique, 
etc. Oui, nous la voulons per-
pétuelle, car la Sape est un élé-
ment authentique constitutif 
de notre patrimoine culturel. 
Voilà pourquoi nous devons la 
promouvoir et la sauvegarder 
afin de l’inscrire sur la liste 
du Congo au patrimoine im-
matériel mondial de l’Unesco. 
Le festival de la Sape s’inscrit 
dans cette optique », a signifié 
l’administrateur maire de Ouen-
zé. 
Dans son adresse, le promoteur 
de ce festival, a rappelé que, la 
première édition qui a rendu 
hommage à Mayembo de Base, 
avait pour thème « A travers la 
Sape, valorisons les idéaux de 
paix, d’unité et de concorde na-
tionale ». La deuxième, rendant 
hommage à Rapha Bounzeki, 
avait pour thème : « Avec la Sape, 
continuons à promouvoir la paix, 
la concorde et l’unité nationale ». 
La troisième édition, qui a rendu 
hommage à Guy Domis Azan-
gossoue et Lézin Mampouya dit 
Lozano, avait pour thème : « La 
Sape : puissant vecteur de l’unité 
nationale et du vivre ensemble ». 
De même que la quatrième édi-

tion qui avait rendu hommage à 
Mazouka ma Mbongo le doyen 
et Gondé Maleba. La cinquième 
édition qui rendait hommage à 
Michel Indata dit Yaya Jagger et à 
Jacquito Wa Mpungu, avait pour 
thème : « La Sape : Patrimoine 
national à promouvoir et à sauve-
garder ».
Marcel Nganongo a rappelé aussi 
que de 2015 à 2022, il s’est passé 
sept ans que survie cette expé-
rience. En sept ans ; un enfant 
ne peut pas rester tel quel depuis 
sa naissance. Il grandit, il se dé-
veloppe, il accroit en expérience, 
en qualité, disons, il n’est plus le 
même. « C’est l’image que nous 
voulons de notre festival de la 
Sape. Tous ici présents, nous 
sommes appelés à converger 
nos réflexions afin que notre 

festival ne reste pas le même 
comme depuis sa première 
édition. Il doit grandir, il doit 
se développer, il doit apporter 
une valeur ajoutée non seule-
ment dans la société congolaise, 
mais aussi dans le mécanisme 
économique de la République 
du Congo, pour participer 
ainsi à la diversification de 
l’économie nationale, tel que 
ne cesse de le prôner le chef de 
l’État, Denis Sassou N’Gues-
so. La Sape doit être l’un des 
agents économiques. Et cela va 
se concrétiser à partir du mo-
ment où elle apportera sa part 
dans le produit national brut 
(PNB) congolais », a déclaré le 
promoteur de ce festival.
 

Préserver la Sape

L’administrateur maire de l’ar-
rondissement 5 Ouenzé a don-
né ses raisons pour préserver 
la Sape, à l’instar de la Rumba. 
Pour lui, la Sape, comme sa sœur 
la Rumba, est une des pièces de 
l’identité culturelle du Congo 
; La Sape et sa sœur la Rumba 
sont les éléments particuliers qui 
nous distinguent des autres pays 
africains et non africains ; Au-de-
là des frontières nationales, on 
reconnait de prime abord un 
Congolais par sa façon de s’ha-
biller.  Entre autres raisons qui 
amènent les touristes à visiter 
le Congo, il y a la rencontre des 
sapeurs et l’étude du phénomène 
de la Sape. Précisant qu’avant 
la trêve sanitaire de la covid-19, 
certains sapeur(e)s étaient fré-

quemment courtisés ici même au 
Congo, par les sujets étrangers, 
en majorité asiatiques (Japo-
nais, Chinois, etc.). Et parmi les 
festivaliers présents à la sixième 
édition, il y en a qui ont été déjà 
invités dans ces pays asiatiques.
Après avoir ouvert la sixième édi-
tion du festival de la Sape, Mar-
cel Nganongo a primé le modé-
liste Serge Ambeto, la maison La 
Banguette et la sapeuse Yolande. 
Sitôt après, les sapeurs ont pris 
d’assaut l’avenue des Trois  Mar-
tyrs où ils ont dandiné comme ja-
mais. Au total, trente-cinq clubs 
des sapeurs y ont défilé, parmi 
lesquels ceux de Pointe-Noire ; 
La dynamique des sapeurs cours 
des grands ; Les sapeurs de Makélé-
kélé ; La France-libre ; Association 
Ouenzé ; Les Diables-rouges de la 
Sape. Ce festival a connu également 
la participation des délégations des 
USA, de la Belgique, de la France, 
de la République démocratique du 
Congo. Etaient aussi présents, les 
députés Daniel Iloy Ngouya, Juste 
Désiré Moundélé, Ninon Ngouam-
ba, Ferréol Constant Patrick Gas-
sackys, ainsi que la directrice de 
la Maison russe.
Le festival a été agrémenté par 
la musique d’Extra musica Nou-
vel Horizon. Pour le manager de 
ce groupe, Bébert Etou, animer 
un tel événement ce n’est que 
normal. « Le groupe qui repré-
sente valablement la musique 
congolaise en ce moment c’est 
Extra musica Nouvel horizon. 
C’est bien normal que comme 
ambassadeur de la musique 
congolaise, nous animons ce 
festival », a-t-il signifié.   

Bruno Okokana

Le promoteur du festival de la Sape exhibant avec les sapeurs / Adiac


